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la promenade : 
outil de d écouverte 
du milieu naturel 
Par le dépaysement qu'il apporte, le 
centre de vacances constitue, pour le 
petit citadin, une source inépuisable d'in­
térêts, le milieu naturel lui fournissant 
J'occasion d'innombrables acquisitions. 
Au bord de la mare, au sein des buis­
sons du parc ou au long de la plage, 
il pourra satisfaire son insatiable curiosi­
té et son avidité de connaissance. 
Encore faudra-t-il que l'animateur, au 
risque de voir peu à peu s'émousser ces 
intérêts puissants, s'efforce de /es en­
tretenir et de /es renouveler par son 
aide et ses conseils. 
Premier de tous ces outils, et moyen pri­
vilégié de la découverte : la promenade. 
Mais, faute de savoir la préparer et la 
conduire, elle se réduira à un simple dé­
placement, fastidieux ou chargé d' exci­
tation. 
Moyen d'approche sensible du réel, la 
promenade trouvera son prolongement 
logique dans le recueil et la notation des 
témoignages que chacun inscrira, au re­
tour, sur la carte du centre. Invitation 
permanente, cette carte pe·rmettra, en 
s'enrichissant au fil des jours, de re­
trouver l'allée de la fourmilière ou le 
buisson dans lequel couve la merlette. 
Bien difficile, et pourtant essentiel, sera 
le passage du prélèvement massif et dé­
sordonné au stade de l'observation. Aux 
lourdes brassées de fleurs, trop tôt fa­
nées pour s'ériger en bouquet, on préfè­
rera une approche plus organisée et ré­
fléchie qui conduira, à plus long terme, à 
constater l'évolution d'un écosystème. A 
titre d'exemple la prairie ou le vieux mur 
pourront nous fournir un excellent terrain 
d'observation. 
De même la fréquentation du monde 
animal, que limitent inéluctablement 
notre patience et le hasard des ren­
contres, nous amènera à utiliser /es éle­
vages. Mais .nous ne /es envisagerons 
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que comme le moyen technique de pro­
longer des observations, d'expérimenter, 
d'atteindre à la connaissance. Aquarium 
et v;varium ne seront au centre de va­
cances que des moyens d'accueil provi­
soire, qui nous permettront d'observer 
la larve de phrygane édifier son abri, ou 
le triton subir ses métamorphoses. Nous 
en libérerons très vite /es hôtes au 
terme .de l'étude. 
Nichoirs, mangeoires nous aideront éga­
lement à compléter /es observations sou­
vent fugitives de l'oiseau. 
La collation des observations, la nota­
tion précise et ponctuelle des ·résultats 
et leur représentation graphique, aux fins 
de comparaison et d'analyse, constituent 
une suite logique de la démarche. L'a­
bord des phénomènes météorologiques 
locaux peut également être utile dans 
ces perspectives. 
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des moyens d'investigation 
pour l'étude du milieu par Pierre GIRARD 
L'étude du milieu, en centres de va­
cances, c'est toutes /es découvertes 
spontanées du petit citadin à la mer, à la 
montagne, à la campagne. C'est tous /es 
enseignements implicites de la pêche à 
la crevette, de l'alimentation du lapin, de 
la conversation avec la boulangère. Très 
vite cette curiosité pourra s'émousser si 
on n'y prend garde, la promenade, même 
dans le chemin creux, deviendra un dé­
placement fastidieux ou excité tant le 
plaisir d'être parmi des copains quand 
on a neuf ans peut se suffire à lui-même. 
Y prendre garde pour le moniteur, c'est 
considérer cette curiosité comme si pré­
cieuse qu'il faut trouver /es moyens de 
la renouveler, de l'entretenir, de la trans­
former en intérêt et cette transformation 
passe par l'observation. La pêche à la 
crevette, suit ou précède l'observation 
du trou à marée basse et la manière dont 
la crevette rose se déplace, capable de 
fuir à reculons en dépliant et pliant vi­
vement sa queue sous elle-même. Telle 
herbe dont le lapin est friand, on cons­
tate qu'elle pousse plus volontiers sur 
te/ ou tel versant du fossé plus sec ou 
plus humide et la boulangère nous per­
mettra certainement d'entrer à quelques­
uns dans le fournil. Peut-être nous ap­
prendra-t-e/le à faire du pain dans le 
four que nous nous serons construit ? 
La volonté délibérée du moniteur de dé-
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passer la curiosité fugitive est devenue 
nécessaire pour parvenir à la découverte 
qui tisse des liens ténus entre le plaisir 
de l'activité et toutes /es joies d'ap­
prendre. La véritable activité, celle qui 
sert le développement de l'enfant, com­
porte nécessairement une part de prise . 
d'un nouveau pouvoir sur l'environne­
ment. La fabrication de la cabane mérite 
que sa place, ses dimensions, son orien­
tation, /es matériaux qui la composent, 
soient choisis. L'arrêt pour goûter au­
dessus du lac, peut bien devenir aussi 
l'arrêt pour peindre ou dessiner, l'émo­
tion du paysage, la reconnaissance de 
la maison du garde plus bas, vont se 
renforcer par l'observation que le dessin 
va aiguiser. Celui-ci va partir avec /e 
courrier pour le plaisir de raconter, mieux 
qu'avec des mots écrits, où on se situe. 
Si le parc et ses arbres ont leurs habi­
tués, des oiseaux, un écureuil, la réali­
sation de son plan illustré va permettre 
de bien dire où l'on a vu la grive, où 
elle a niché, et permettre à d'autres qui 
ne la connaissent pas encore d'aller à 
coup sûr l'écouter. 
Avec /es plus grands, d'autres curiosités 
nécessiteront d'autres entreprises, le re­
cours à d'autres méthodes et d'autres 
documents. 
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En classe, l'étude du milieu peut être le 
chemin privilégié d'acquisitions fonc.'ères, 
la situation spatio-temporelle et la moti­
vation d'apprentissages. L'aptitude à 
l'observation précède et accompagne 
toute éducation qui se veut scientifique. 
La démarche scientifique commence 
avec /es mesures, et d'avoir ses propres 
mesures sur soi permet à chaque pas 
la démarche fondamentale des compa­
raisons objectives, • Mesurons • peut 
susciter bien des activités et en enrichir 
beaucoup d'autres. 
Avec /'invitation au • dessin de paysage • 
nous voudrions mettre en évidence com­
bien cette activité peut être favorable à 
J'observation par l'effort d'analyse qu'elle 
suscite tout naturellement et combien le 
fait de réaliser un dessin pour montrer 
sa découverte aux autres constitue une 
irremplaçable appropriation. 
L'arpentage peut être le premier passage 
de la vision du terrain à sa représenta­
tion graphique et il s'agit là d'une acqui­
sition intellectuelle fondamentaie. 
Il est aussi des documents et des outils 
indispensables pour mener la découverte 
aussi loin que /'intérêt et /es possibilités 
des enfants, des jeunes, le permettent. 
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